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Défis 1ère Spé maths : suites     − Thiaude P. 
 

Défi Suites 01 (ݑ௡) est une suite arithmétique de premier terme ݑ଴ et de raison ݎ 
telle que : ݑଵ଴ = 12  et  ݑଵହ = 42 : que valent ݑ଴ et ݎ ? 
 

Corrigé 
ଵହݑ : est arithmétique donc (௡ݑ) = ଵ଴ݑ + (15 − 10) ×  .ݎ
Or, ݑଵହ = 42 et ݑଵ଴ = 12, donc :   

42 = 12 +  ݎ5
⇔ 42 − 12 =  ݎ5
⇔ 30 =  ݎ5

⇔
30
5

=  ݎ

⇔ 6 =  ݎ
De même, ݑଵ଴ = ଴ݑ + (10− 0) × ଵ଴ݑ or ,ݎ = 12 et ݎ = 6 donc : 

12 = ଴ݑ + 10 × 6 
⇔ 12 = ଴ݑ + 60 
⇔ 12 − 60 =  ଴ݑ
⇔ −48 =  ଴ݑ

Conclusion : ݑ଴ = −48 et ݎ = 6. 
 

   
 
Défi Suites 02 (ݑ௡) est une suite arithmétique de premier terme ݑ଴ et de raison ݎ  
telle que : ݑଷ + ସݑ + ହݑ = 33 et ଼ݑ + ଽݑ = 35,5 : que valent ݑ଴ et ݎ ?   
 

Corrigé 
La suite (ݑ௡) est arithmétique de premier terme ݑ଴ et de raison ݎ donc, pour tout 
entier naturel ݊, on a : ݑ௡ = ଴ݑ +  .ݎ݊
On obtient en particulier : 
ଷݑ = ଴ݑ + ,ݎ3 ସݑ = ଴ݑ + ହݑ et ݎ4 = ଴ݑ +  : donc ݎ5

ଷݑ + ସݑ + ହݑ = ଴ݑ + ݎ3 + ଴ݑ + ݎ4 + ଴ݑ + ݎ5 = ଴ݑ3 +  ݎ12
Or, ݑଷ + ସݑ + ହݑ = 33 donc : 

଴ݑ3 + ݎ12 = 33 ⇔ ଴ݑ)3 + (ݎ4 = 33 ⇔ ଴ݑ + ݎ4 =
33
3
⇔ ଴ݑ + ݎ4 = 11 

De même, on obtient : ଼ݑ = ଴ݑ + ଽݑ et ݎ8 = ଴ݑ +  : donc ,ݎ9
଼ݑ + ଽݑ = ଴ݑ + ݎ8 + ଴ݑ + ݎ9 = ଴ݑ2 +  ݎ17

Or, ଼ݑ + ଽݑ = 35,5 donc : 2ݑை + ݎ17 = 35,5. 

Il s’agit donc de résoudre le système : ൜
଴ݑ + ݎ4 = 11

ைݑ2 + ݎ17 = 35,5  

En isolant ݑ଴ dans la première équation : ݑ଴ = 11 −  puis en remplaçant ,(∗) ݎ4
dans l’autre équation : 

2(11 − (ݎ4 + ݎ17 = 35,5 
⇔ 22 − ݎ8 + ݎ17 = 35,5 
⇔ 22 + ݎ9 = 35,5 
⇔ ݎ9 = 35,5 − 22 
⇔ ݎ9 = 13,5 

⇔ ݎ =
13,5

9
 

⇔ ݎ = 1,5 
Puis en remplaçant dans (∗) : ݑ଴ = 11 − 4 × 1,5 = 11 − 6 = 5. 
Conclusion : ࢛૙ = ૞ et ࢘ = ૚,૞. 
 

 
ଷݑ + ସݑ + ହݑ = 9,5 + 11 + 12,5 = 33  et ଼ݑ + ଽݑ = 17 + 18,5 = 35,5  
 
Défi Suites 03   
Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose :  

௡ݑ =
5݊ + 3
݊ + 2

 
 

Étudier le sens de variation de la suite (ݑ௡). 
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Corrigé 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ − ௡ݑ  

=
5(݊ + 1) + 3
݊ + 1 + 2

−
5݊ + 3
݊ + 2

 

=
5݊ + 5 + 3
݊ + 3

−
5݊ + 3
݊ + 2

 

=
5݊ + 8
݊ + 3

−
5݊ + 3
݊ + 2

 

=
(5݊ + 8)(݊ + 2)
(݊ + 3)(݊ + 2) −

(5݊ + 3)(݊ + 3)
(݊ + 2)(݊ + 3)  

=
5݊² + 10݊ + 8݊ + 16

(݊ + 3)(݊ + 2)
−

5݊² + 15݊ + 3݊ + 9
(݊ + 2)(݊ + 3)

 

=
5݊² + 18݊ + 16
(݊ + 3)(݊ + 2)

−
5݊ଶ + 18݊ + 9
(݊ + 2)(݊ + 3) 

=
5݊² + 18݊ + 16 − (5݊ଶ + 18݊ + 9)

(݊ + 2)(݊ + 3)
 

=
5݊² + 18݊ + 16 − 5݊ଶ − 18݊ − 9

(݊ + 2)(݊ + 3)
 

=
7

(݊ + 2)(݊ + 3)
 

On a donc : 

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ =
7

(݊ + 2)(݊ + 3)
 

Or, ݊ + 2 > 0, ݊ + 3 > 0 donc (݊ + 2)(݊ + 3) > 0 
et comme 7 > 0 on en déduit :  

7
(݊ + 2)(݊ + 3)

> 0 

On en déduit que : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩾ 0 donc la suite (ݑ௡) est croissante. 
 
Défi Suites 04 Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ = ݊² + ݊ + 1. 
 ? est-elle arithmétique, géométrique, ni l’un ni l’autre (௡ݑ) •
• la suite (ݑ௡) est-elle croissante, décroissante, nu l’un ni l’autre ? 
• à l’aide d’un programme Python déterminer le plus petit entier naturel ݊଴ tel  
   que : ݑ௡బ ⩾ 1 000  
 

Corrigé 
• nature de la suite (࢔࢛) 
଴ݑ = 0² + 0 + 1 = ଵݑ ,1 = 1² + 1 + 1 = ଶݑ ,3 = 2² + 2 + 1 = 7 

D’une part, on a : 
ଵݑ − ଴ݑ = 3 − 1 = 2 et ݑଶ − ଵݑ = 7− 3 = 4 
On constate que ݑଵ − ଴ݑ ≠ ଶݑ −  .n’est pas arithmétique (௡ݑ) ଵ donc la suiteݑ
D’autre part, on a  : 

ଵݑ
଴ݑ

=
3
1

= 3  et  
ଶݑ
ଵݑ

=
7
3

 

On constate que 
௨భ
௨బ

 ≠ 
௨మ
௨భ

 donc la suite (ݑ௡) n’est pas géométrique. 
 

Conclusion : la suite (ݑ௡) n’est ni arithmétique, ni géométrique.  
 

• sens de variation de la suite (࢔࢛) 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ −  ௡ݑ
= (݊ + 1)ଶ + (݊ + 1) + 1− (݊ଶ + ݊ + 1) 
= ݊² + 2݊ + 1 + ݊ + 1 + 1− ݊ଶ − ݊ − 1 
= 2݊ + 2 

On a donc : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = 2݊ + 2. 
Or, 2݊ + 2 > 0 donc on en déduit que : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩾ 0. 
Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩾ 0 donc la suite (ݑ௡) est croissante. 
 

• plus petit entier naturel ࢔૙ tel que : ࢔࢛૙ ⩾ ૚ ૙૙૙ 

 
 

 

 
On obtient ࢔૙ = ૜૛. 
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Défi Suites 05 On pose ݑ଴ = 12 et pour tout ݊ ∈ ℕ : 
 

௡ାଵݑ =
1
3
௡ݑ + 2 

 

Déterminer le sens de variation de la suite (ݑ௡). 
 

Corrigé  
 

 
Il semble que la suite (ݑ௡) soit décroissante.   
 

Déterminons la nature de (ݑ௡). 
ଵݑ • − ଴ݑ = 6 − 12 = −6 et ݑଶ − ଵݑ = 4− 6 = −2 donc ݑଵ − ଴ݑ ≠ ଶݑ −  ଵ parݑ
conséquent la suite (ݑ௡) n’est pas arithmétique 

•
ଵݑ
଴ݑ

=
6

12
=

1
2

 et 
ଶݑ
ଵݑ

=
4
6

=
2
3

 donc 
ଵݑ
଴ݑ

≠
ଶݑ
ଵݑ

 par conséquent (ݑ௡) n'est pas 

géométrique 
Conclusion : la suite (ݑ௡) n’est ni arithmétique, ni géométrique. 
 

On peut s’intéresser à la suite (ݒ௡) définie pour tout ݊ ∈ ℕ par : ݒ௡ = ௡ݑ − 3. 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ
௡ݒ

=
௡ାଵݑ − 3
௡ݑ − 3

=
1
௡ݑ3 + 2 − 3
௡ݑ − 3

=
1
௡ݑ3 − 1
௡ݑ − 3

=
1
3 ௡ݑ) − 3)
௡ݑ − 3

=
1
3

 

Pour tout ݊ ∈ ℕ, 
௩೙శభ
௩೙

 = 
ଵ
ଷ

  et  
ଵ
ଷ

 est une constante donc (ݒ௡) est géométrique de 

raison 
ଵ
ଷ

 . On a : ݒ௡ = ଴ݒ × ݍ or, on a d’une part ,(ݏݎݑ݋ܿ)  ௡ݍ = 
ଵ
ଷ

 et d’autre part 
଴ݒ = ଴ݑ − 3 = 12− 3 = 9, donc : 

∀݊ ∈ ℕ, ௡ݒ = 9 × ൬
1
3
൰
௡

 

Or, pour tout ݊ ∈ ℕ, ݒ௡ = ௡ݑ − 3 donc : 
 

9 × ൬
1
3
൰
௡

= ௡ݑ − 3 ⇔ 9 × ൬
1
3
൰
௡

+ 3 =  ௡ݑ

On a donc : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢛ = ૢ × ൬
૚
૜
൰
࢔

+ ૜ 

Pour ݊ = 2, cette formule donne : 

ଶݑ = 9 × ൬
1
3
൰
ଶ

+ 3 = 9 ×
1
9

+ 3 = 1 + 3 = 4 

ce qui est en accord avec la copie d’écran précédente. 
 

Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ାଵݑ −  ௡ݑ

= 9 × ൬
1
3
൰
௡ାଵ

+ 3 − ቆ9 × ൬
1
3
൰
௡

+ 3ቇ 

= 9 × ൬
1
3
൰
௡

× ൬
1
3
൰
ଵ

+ 3− 9 × ൬
1
3
൰
௡

− 3 

= 9 × ൬
1
3
൰
௡

×
1
3
− 9 × ൬

1
3
൰
௡

× 1 

= 9 × ൬
1
3
൰
௡

× ൤
1
3
− 1൨ 

= 9 × ൬
1
3
൰
௡

× ൬−
2
3
൰ 

= −
9 × 2

3
× ൬

1
3
൰
௡

 

= −6 ×
1௡

3௡
 

= −
6

3௡
 

On a donc : 

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = −
6

3௡
 

 

Pour ݊ = 1 cette formule donne : ݑଶ − ଵݑ = − 
଺
ଷభ

 = −2 
ce qui est en accord avec : ݑଶ − ଵݑ = 4− 6 = −2. 
 

Or, 3௡ > 0 et 6 > 0 donc : − 
଺
ଷ೙

 < 0, par conséquent : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩽ 0. 
On a donc : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩽ 0 donc la suite (࢔࢛) est décroissante. 
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Défi Suites 06  
Soit (ݑ௡) la suite arithmétique de raison 0,2 et de premier terme ݑ଴ = 3  
 Calculer :  ܵଶ = ଴ݑ + ଵݑ +  ଶݑ
 Pour tout ݊ ∈ ℕ on note ܵ௡ la somme des termes de (ݑ௡) de ݑ଴ à ݑ௡ : 

ܵ௡ = ଴ݑ +⋯+ ௡ݑ = ෍ݑ௞

௡

௞ୀ଴

 

 

Démontrer que, pour tout ݊ ∈ ℕ, ܵ௡ = 0,1݊ଶ + 3,1݊ + 3. 
En déduire le plus petit entier naturel ݊଴ pour lequel la somme  
des termes de la suite (ݑ௡) de ݑ଴ à ݑ௡ dépasse 1 200.    

Corrigé 
଴ݑ ,ARITH (௡ݑ) = 3,  raison = 0,2 
 Calculons ܵଶ : 

ܵଶ = ଴ݑ + ଵݑ + ଶݑ = ෍ݑ௞

ଶ

௞ୀ଴

 

Or, ݑଵ = ଴ݑ + 0,2 = 3 + 0,2 = 3,2 et ݑଶ = ଵݑ + 0,2 = 3,2 + 0,2 = 3,4 
donc : ܵଶ = 3 + 3,2 + 3,4 = 9,6. 
Conclusion : ࡿ૛ = ૢ,૟. 
 

 Pour tout entier naturel ݊, ܵ௡ la somme des termes de (ݑ௡) de ݑ଴ à ݑ௡, 
Montrons que : ܵ௡ = 0,1݊ଶ + 3,1݊ + 3. 
La formule de la somme des premiers termes d’une suite arithmétique donne : 

଴ݑ + ⋯+ ௡ݑ =
଴ݑ) + (௡ݑ × (݊ + 1)

2
 

Or, ݑ଴ = 3 et ݑ௡ = ଴ݑ + ݊ × ݎ = 3 + ݊ × 0,2 = 0,2݊ + 3 , donc : 
 

ܵ௡ =
(3 + 0,2݊ + 3)(݊ + 1)

2
=

(0,2݊ + 6)(݊ + 1)
2

=
2(0,1݊ + 3)(݊ + 1)

2
 

           = (0,1݊ + 3)(݊ + 1) = 0,1݊² + 0,1݊ + 3݊ + 3 = 0,1݊² + 3,1݊ + 3. 
On a donc bien : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔ࡿ = ૙,૚࢔૛ + ૜,૚࢔+ ૜. 
 

Pour ݊ = 2 la formule précédente donne  
ܵଶ = 0,1 × (2)ଶ + 3,1 × 2 + 3 = 0,1 × 4 + 6,2 + 3 = 0,4 + 6,2 + 3 = 9,6 

on retrouve bien le résultat obtenu au premier point 

 

Déterminons le plus petit entier naturel ݊଴ tel que la somme des termes de la 
suite (ݑ௡) de ݑ଴ à ݑ௡ dépasse 1 200. 
Résolvons dans ℝ l’inéquation : 0,1²ݔ + ݔ3,1 + 3 > 1 200. 
Elle s’écrit aussi : 0,1²ݔ + ݔ3,1 + 3 − 1 200 > 0, c’est-à-dire : 

²ݔ0,1 + ݔ3,1 − 1 197 > 0 
²ݔ0,1 + ݔ3,1 − 1 197 est de la forme ܽ²ݔ + ݔܾ + ܿ avec ܽ = 0,1 , ܾ = 3,1 et 
ܿ = −1 197, de discriminant : 

Δ = ܾ² − 4ܽܿ = 3,1ଶ − 4(0,1)(−1 197) = 488,41 
√Δ = 22,1 

Δ > 0 donc 0,1²ݔ + ݔ3,1 − 1 197 admet deux racines réelles distinctes : 

ଵݔ =
−ܾ − √Δ

2ܽ
=
−3,1 − 22,1

2(0,1) = −126 

ଵݔ =
−ܾ + √Δ

2ܽ
=
−3,1 + 22,1

2(0,1) = 95 

On en déduit que pour 0 ⩽ ݊ ⩽ 95 on a : ܵ௡ ⩽ 1 200 et pour ݊ ⩾ 96, on a : 
ܵ௡ > 1 200 donc ࢔૙ = ૢ૟. 
 
  

Défi Suites 07   
Soient ܽ et ܾ deux constantes réelles et (ݑ௡) la suite définie par son  
premier terme ݑ଴ et pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ = ܽ × ௡ݑ + ܾ. 
 

1. Dans cette question, on suppose ࢇ = ૚. 
Déterminer la nature de (ݑ௡) puis exprimer ݑ௡ en fonction de  
݊ et ݑ଴. 

2. Dans cette question, on suppose ࢇ ≠ ૚. 
a.  Montrer que l’équation ݔ = ݔܽ + ܾ admet une unique  
  solution. 
    Dans toute la suite, on note ࢉ cette solution. 
b.  Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose ݒ௡ = ௡ݑ − ܿ. 
  Montrer que la suite (ݒ௡) est géométrique, exprimer ݒ௡ en  
  fonction de ݊, ݑ଴ et ܿ. En déduire ݑ௡ en fonction de ݊, ݑ଴, ܽ et ܾ.  
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Corrigé 
݊ ଴ donné, pour toutݑ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ = ܽ × ௡ݑ + ܾ 
ࢇ .1 = ૚ 

• nature de la suite (࢔࢛)  
Soit ݊ ∈ ℕ. 
ܽ = 1 donc ݑ௡ାଵ = 1 × ௡ݑ + ܾ = ௡ݑ + ܾ. 
D’où : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = ௡ݑ + ܾ − ௡ݑ = ܾ. 
On a donc : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = ܾ et ܾ est une constante donc (ݑ௡) est 
arithmétique de raison ܾ. 
 

• expression de ࢔࢛ en fonction de ࢔ et ࢛૙ 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : ݑ௡ = ଴ݑ + ݊ × ݎ or ,(ݏݎݑ݋ܿ) ݎ = ܾ, donc ݑ௡ = ଴ݑ +  .ݎܾ
Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ = ૙࢛ +  .࢘࢈
 

ࢇ .2 ≠ ૚ 
a.  Remarquons d’abord que ܽ ≠ 1 donc 1 − ܽ ≠ 0. 
  Pour ܽ ≠ 1 on a les équivalences : 

ݔ = ܽ × ݔ + ܾ ⇔ ݔ − ݔܽ = ܾ ⇔ 1)ݔ − ܽ) = ܾ ⇔ ݔ =
ܾ

1− ܽ
 

  Donc l’équation de départ admet une unique solution : 

ࢉ =
࢈

૚ − ࢇ
 

b.  ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢜ = ࢔࢛ −  ࢉ
   Montrons que la suite (࢔࢜) est géométrique. 
  ܿ est solution de ݔ = ݔܽ + ܾ donc ܿ = ܽܿ + ܾ (∗).   
  Méthode 1 (rédaction acceptée en première) 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ
௡ݒ

 

=
௡ାଵݑ − ܿ
௡ݑ − ܿ

 

=
௡ݑܽ + ܾ − ܿ
௡ݑ − ܿ

 

=
௡ݑܽ + ܾ − (ܽܿ + ܾ)

௡ݑ − ܿ
   (en utilisant (∗)) 

=
௡ݑܽ + ܾ − ܽܿ − ܾ

௡ݑ − ܿ
 

=
௡ݑܽ − ܽܿ
௡ݑ − ܿ

 

=
௡ݑ)ܽ − ܿ)
௡ݑ − ܿ

 

= ܽ 
 

  Pour tout ݊ ∈ ℕ, 
௩೙శభ
௩೙

 = ܽ et ܽ est une constante donc la suite (ݒ௡) est  

  géométrique de raison ܽ. 
 

Méthode 2 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ାଵݒ = ௡ାଵݑ − ܿ = ௡ݑܽ + ܾ − (ܽܿ + ܾ) = ௡ݑܽ + ܾ − ܽܿ − ܾ = ௡ݑܽ − ܽܿ 
= ௡ݑ)ܽ − ܿ) =  ௡ݒܽ

On a donc : ∀݊ ∈ ℕ, ௡ାଵݒ = ܽ × ௡ݒ  et ܽ est une constante donc la suite (ݒ௡) 
est géométrique de raison ܽ. 
 

 ૙࢛ et ࢔ en fonction de ࢔࢛ ૙ puis࢛ et ࢔ en fonction de ࢔࢜ •
Soit ݊ ∈ ℕ. 
௡ݒ est géométrique donc (௡ݒ) = ଴ݒ ×  (ݏݎݑ݋ܿ)  ௡ݍ
Or, ݒ଴ = ଴ݑ − ܿ et ݍ = ܽ donc : ݒ௡ = ଴ݑ) − ܿ) × ܽ௡ . 
Conclusion : ∀݊ ∈ ℕ, ௡ݒ = ଴ݑ) − ܿ) × ܽ௡.  
Or, ݒ௡ = ௡ݑ − ܿ, donc : ݑ௡ = ௡ݒ + ܿ. Avec l’expression de ݒ௡, on obtient : 

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ = ଴ݑ) − ܿ) × ܽ௡ + ܿ 

Or, ܿ = 
௕

ଵି௔
  donc :  

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ = ൬ݑ଴ −
ܾ

1− ܽ
൰× ܽ௡ +

ܾ
1− ܽ
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Défi Suites 08   
Pour tout entier naturel non nul ݊ on note ܵ௡ la somme des ݊ premiers nombres 
impairs : ଵܵ = 1, ܵଶ = 1 + 3, ܵଷ = 1 + 3 + 5 etc. 
 

1. Vérifier que ଵܵ, ܵଶ, ܵଷ et ܵସ sont des carrés de certains entiers. 

Pour tout ݊ ∈ ℕ∗ on note ݑ௡ le ݊-ième nombre impair : ݑଵ = ଶݑ ,1 = ଷݑ ,3 = 5 
etc. 
 
2. a.  Donner sans justification la nature de la suite (ݑ௡), en déduire ݑ௡ en  

  fonction de ݊. 
b.  Que doit-on penser de l’affirmation :   
  « pour tout ݊ ∈ ℕ∗, ܵ௡ est le carré d’un certain entier » ? 

Corrigé 
 

1. Vérifier que ࡿ૚, ࡿ૛, ࡿ૜ et ࡿ૝ sont des carrés de certains entiers. 

ଵܵ = 1 = 1² 
ܵଶ = 1 + 3 = 4 = 2² 
ܵଷ = 1 + 3 + 5 = 9 = 3² 

Les nombres ࡿ૚, ࡿ૛ et ࡿ૜ sont bien des carrés de certains entiers. 

Pour tout ࢔ ∈ ℕ∗ on note ࢔࢛ le ࢔-ième nombre impair : ࢛૚ = ૚,  
૛࢛ = ૜, ࢛૜ = ૞ etc. 
 
2. a.  Donner sans justification la nature de la suite (࢔࢛), en déduire  

 .࢔ en fonction de ࢔࢛  
  Deux nombres impairs qui se suivent sont espacés du nombre 2 
  donc la suite (ݑ௡) est arithmétique de raison ݎ = 2. 
  Comme le premier nombre impair est 1, le premier terme de la suite 
ଵݑ est (௡ݑ)   = 1. 
  Soit ݊ ∈ ℕ∗. 
  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ = ଵݑ + (݊ − 1) ×  (ݏݎݑ݋ܿ) ݎ
  Or, ݑଵ = 1 et ݎ = 2, donc : 

௡ݑ = 1 + (݊ − 1) × 2 = 1 + 2݊ − 2 = 2݊ − 1 
  Conclusion : pour tout ࢔ ∈ ℕ∗,࢔࢛ = ૛࢔ − ૚. 
 

b.  Que doit-on penser de l’affirmation :   
  « pour tout ࢔ ∈ ℕ∗, ࢔ࡿ est le carré d’un certain entier » ? 
  La suite (ݑ௡) est arithmétique donc, d’après le cours : 

ଵݑ + ⋯+ ௡ݑ =
ଵݑ) + (௡ݑ × ݊

2
 

  Or, ݑଵ = 1 et ݑ௡ = 2݊ − 1, donc : 
ଵݑ) + (௡ݑ × ݊

2
=

(1 + 2݊ − 1) × ݊
2

=
2݊ × ݊

2
=

2 × ݊²
2

= ݊² 

  On a donc, pour tout ݊ ∈ ℕ∗, ܵ௡ = ݊². 
  L’affirmation :   
  « pour tout ࢔ ∈ ℕ∗, ࢔ࡿ est le carré d’un certain entier » est donc vraie. 

Défi Suites 09   
Soit (ݑ௡) la suite arithmétique de premier terme ݑ଴ = 1 et de raison ݎ = 4 : 
calculer ܵ = ଴ݑ + ଵݑ +⋯+  .ହ଴ݑ
 

Corrigé 
La suite (ݑ௡) est arithmétique donc, d’après le cours :  

଴ݑ + ଵݑ +⋯+ ହ଴ݑ =
଴ݑ) + (ହ଴ݑ × 51

2
 

Or, ݑ଴ = 1 et ݑହ଴ = ଴ݑ + (50 − 0) × ݎ = 1 + 50 × 4 = 1 + 200 = 201. 
Donc : 

ܵ =
(1 + 201) × 51

2
=

202 × 51
2

= 101 × 51 = 5 151 

Conclusion : ࡿ = ૞ ૚૞૚. 
 
Défi Suites 10   
Calculer : ܵ = 10 + 15 + 20 + 25 +⋯+ 10 000.  
 

Corrigé 
 

ܵ est la somme des premiers termes d’une suite arithmétique de premier terme 
଴ݑ = 10 et de raison ݎ = 5. Déterminons ݌ tel que : ݑ௣ = 10 000. 
On a : ݑ௣ = ଴ݑ + ݌ ×  (ݏݎݑ݋ܥ) ݎ
Or, ݑ଴ = ݎ ,10 = 5 et ݑ௣ = 10 000, donc : 

10 000 = 10 + ݌ × 5 ⇔ 10 000 − 10 = ݌5 ⇔
9 990

5
= ݌ ⇔ ݌ = 1 998 

On a donc : ܵ = ଴ݑ + ⋯+ ଵଽଽ଼ݑ . 
Or, (ݑ௡) étant arithmétique, d’après le cours on a : 
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଴ݑ +⋯+ ଵଽଽଽݑ =
଴ݑ) + (ଵଽଽ଼ݑ × 2 000

2
 

 

Or, ݑ଴ = 10 et ݑଵଽଽ଼ = 10 000 donc : 
 

଴ݑ +⋯+ ଵଽଽ଼ݑ =
(10 + 10 000) × 1 999

2
= 10 004 995 

 

Finalement : ࡿ = ૚૙ ૙૙૝ ૢૢ૞. 
 
Défi Suites 11   
Soit (ݑ௡) la suite définie par son premier terme ݑ଴ = −4 et  pour  
tout ݊ ∈ ℕ : 

௡ାଵݑ =
௡ݑ + 6
௡ݑ + 2

 

 
1. Déterminer la nature de la suite (ݑ௡). 
2. Pour tout ݊ ∈ ℕ on pose :  

௡ݒ =
௡ݑ − 2
௡ݑ + 3

 

a.  Démontrer que la suite (ݒ௡) est géométrique, préciser sa  
  raison et son premier terme. 
b.  Exprimer ݒ௡ en fonction de ݊.  
 

3. Exprimer ݑ௡ en fonction de ݊.        

Corrigé 
଴ݑ .1 = −4 

ଵݑ =
଴ݑ + 6
଴ݑ + 2

=
−4 + 6
−4 + 2

=
2
−2

= −1 

ଶݑ =
ଵݑ + 6
ଵݑ + 2

=
−1 + 6
−1 + 2

=
5
1

= 5 

On a : ݑଵ − ଵݑ = −1 − (−4) = 3 et ݑଶ − ଵݑ = 5 − (−1) = 6. 
On constate que ݑଵ − ଴ݑ ≠ ଶݑ −  .n’est pas arithmétique (࢔࢛) ଵ doncݑ

ଵݑ
଴ݑ

=
−1
−4

=
1
4

 et 
ଶݑ
ଵݑ

=
5
−1

= −5 

On constate que 
௨భ
௨బ

 ≠ 
௨మ
௨భ

 donc (࢔࢛) n’est pas géométrique. 

 

2. a.  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ
௡ݒ

=

௡ାଵݑ − 2
௡ାଵݑ + 3
௡ݑ − 2
௡ݑ + 3

=
௡ାଵݑ − 2
௡ାଵݑ + 3

×
௡ݑ + 3
௡ݑ − 2

=

௡ݑ + 6
௡ݑ + 2− 2

௡ݑ + 6
௡ݑ + 2 + 3

×
௡ݑ + 3
௡ݑ − 2

 

=

௡ݑ + 6
௡ݑ + 2 −

௡ݑ2 + 4
௡ݑ + 2

௡ݑ + 6
௡ݑ + 2 + ௡ݑ3 + 6

௡ݑ + 2
×
௡ݑ + 3
௡ݑ − 2

=

௡ݑ− + 2
௡ݑ + 2

௡ݑ4 + 12
௡ݑ + 2

×
௡ݑ + 3
௡ݑ − 2

 

=
௡ݑ− + 2
௡ݑ + 2

×
௡ݑ + 2

௡ݑ)4 + 3) ×
௡ݑ + 3
௡ݑ − 2

=
௡ݑ−) + ௡ݑ)(2 + ௡ݑ)(2 + 3)
௡ݑ)4 + ௡ݑ)(2 + ௡ݑ)(3 − 2)

 

=
௡ݑ)− − ௡ݑ)(2 + ௡ݑ)(2 + 3)
௡ݑ)4 − ௡ݑ)(2 + ௡ݑ)(2 + 3)

= −
1
4

 

 

Pour tout ݊ ∈ ℕ, 
௩೙శభ
௩೙

 = − 
ଵ
ସ

  et – 
ଵ
ସ

  est une constante donc (ݒ௡) est 

géométrique de raison :  − 
ଵ
ସ

 .  

 
b.  On a  : 

଴ݒ =
଴ݑ − 2
଴ݑ + 3

=
−4 − 2
−4 + 3

=
−6
−1

= 6 

  On a : ݒ௡ = ଴ݒ ×  .(ݏݎݑ݋ܥ)  ௡ݍ

   Or ݒ଴ = 6 et ݍ = − 
ଵ
ସ

, donc : ݒ௡ = 6 × ቀ− ଵ
ସ
ቁ
௡

. 

  Pour tout ݊ ∈ ℕ, on a : ࢔࢜ = ૟ × ቀ− ૚
૝
ቁ
࢔

. 

3. Soit ݊ ∈ ℕ, on a :  

௡ݒ =
௡ݑ − 2
௡ݑ + 3

 

Donc : 
௡ݑ)௡ݒ + 3) = ௡ݑ − 2 
௡ݑ௡ݒ + ௡ݒ3 = ௡ݑ − 2 
௡ݒ௡ݑ − ௡ݑ = −2 −  ௡ݒ3
௡ݒ)௡ݑ − 1) = −2 −  ௡ݒ3

௡ݑ =
−2− ௡ݒ3
௡ݒ − 1
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௡ݑ =
2 + ௡ݒ3
1 − ௡ݒ

 

 
En utilisant ݒ௡ en fonction de ݊ on obtient : 

௡ݑ =
2 + 3 × 6 × ቀ−1

4ቁ
௡

1 − 6 × ቀ−1
4ቁ

௡  

Conclusion : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢛ =
૛ + ૚ૡቀ−૚૝ቁ

࢔

૚ − ૟ቀ−૚૝ቁ
࢔  

Vérification 
Pour ݊ = 0, cette formule donne : 

଴ݑ =
2 + 18 ቀ−1

4ቁ
଴

1 − 6 ቀ−1
4ቁ

଴ =
2 + 18
1 − 6 =

20
−5 = −4  

Pour ݊ = 2, cette formule donne : 

ଶݑ =
2 + 18 ቀ−1

4ቁ
ଶ

1 − 6 ቀ−1
4ቁ

ଶ =
2 + 18 × 1

16
1 − 6 × 1

16
=

32
16 + 18

16
16
16−

6
16

=
50
16
10
16

=
50
16 ×

16
10 = 5 

Les deux résultats sont conformes aux valeurs de ݑ଴ et ݑଶ. 

 

 

 
 
 
 

Défi Suites 12   
Chaque année la population d’un ville à la campagne diminue de  
5% mais à la fin de l’année 100 nouveaux habitants viennent s’y  
établir. Il y  a 1600 habitants dans cette ville au 1er janvier 2 020. 
Pour tout ݊ ∈ ℕ on note ݑ௡ le nombre d’habitants au bout de ݊  
années ; ainsi ݑ଴ = 1 600. 
 

1. Justifier que, pour tout ݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ = ௡ݑ0,95 + 100. 
2. Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : ݒ௡ = ௡ݑ − 2 000. 

a.  Calculer ݒ଴. 
b.  Démontrer que la suite (ݒ௡) est géométrique et préciser  
  sa raison. 
c. Exprimer ݒ௡ en fonction de ݊. 

3. Exprimer ݑ௡ en fonction de ݊. 
4. Démontrer que le nombre d’habitants ne va jamais décroitre.  
5. Démontrer que le nombre d’habitants ne dépassera jamais  

2 000 habitants.   

Corrigé  
1. Justifier que, pour tout ࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ା૚ = ૙,ૢ૞࢔࢛ + ૚૙૙.  

Soit ݊ ∈ ℕ. On se place ݊ années après 2020 : il y a ݑ௡ habitants. 
La population va ensuite diminuer de 5% donc on va perdre 5% de ݑ௡ 
habitants soit 0,05 ×  ௡ habitants, mais à la fin de l’année 100 nouveauxݑ
habitants vont arriver donc la population va augmenter de 100 habitants. 
L’année suivante, on aura donc un nombre d’habitants égal à : 

௡ݑ − ௡ݑ0,05 + 100 = ௡(1ݑ − 0,05) + 100 = ௡ݑ0,95 + 100 
Autrement dit : ݑ௡ାଵ = ௡ݑ0,95 + 100. 
On a donc bien : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ା૚ = ૙,ૢ૞࢔࢛ + ૚૙૙. 
 

2. Pour tout ࢔ ∈ ℕ, ࢔࢜ = ࢔࢛ − ૛ ૙૙૙. 
 
a.  Calculer ࢜૙. 
଴ݒ   = ଴ݑ − 2 000 = 1 600 − 2 000 = −400. 
   Conclusion : ࢜૙ = −૝૙૙. 
 
 



utilisation commerciale strictement interdite – copie partielle autorisée avec indication obligatoire de la source : « mathsenclair.com – Thiaude P. » 
 

b.  Démontrer que la suite (࢔࢜) est géométrique et préciser sa raison. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ
௡ݒ

=
௡ାଵݑ − 2 000
௡ݑ − 2 000

=
௡ݑ0,95 + 100 − 2 000

௡ݑ − 2 000
=

௡ݑ0,95 − 1 900
௡ݑ − 2 000

 

=
0,95 ቀݑ௡ −

1900
0,95 ቁ

௡ݑ − 2 000
=

௡ݑ)0,95 − 2 000)
௡ݑ − 2 000

= 0,95 

  Pour tout ݊ ∈ ℕ, 
௩೙శభ
௩೙

 = 0,95 et 0,95 est une constante donc  

 .est géométrique de raison ૙,ૢ૞ (࢔࢜)  
 

c. Exprimer ࢔࢜ en fonction de ࢔.  
  Soit ݊ ∈ ℕ. 
௡ݒ   = ଴ݒ × ௡ݍ  (ݏݎݑ݋ܥ) 
  Or, ݒ଴ = −400 et ݍ = 0,95 donc ݒ௡ = −400 × 0,95௡ . 
  Conclusion : pour tout ݊ ∈ ℕ,࢔࢜ = −૝૙૙× ૙,ૢ૞࢔. 
 

3. Exprimer ࢔࢛ en fonction de ࢔. 
Soit ݊ ∈ ℕ. 
On a : ݒ௡ = ௡ݑ − 2 000 donc ݑ௡ = ௡ݒ + 2 000. 
Or, ݒ௡ = −400 × 0,95௡  donc ݑ௡ = −400 × 0,95௡ + 2 000. 
Conclusion : pour tout ݊ ∈ ℕ,࢔࢛ = −૝૙૙× ૙,ૢ૞࢔ + ૛ ૙૙૙. 
vérification 
La formule précédente donne : ݑଶ = −400 × 0,95ଶ + 2 000 = 1 639 
ce qui est conforme à ce que la calculatrice détermine directement : 
 

 

 

4. Étudier le sens de variation de la suite (࢔࢛).  
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ାଵݑ −  ௡ݑ
= −400 × 0,95௡ାଵ + 2 000 − (−400 × 0,95௡ + 2 000) 
= −400 × 0,95௡ × 0,95 + 2 000 + 400 × 0,95௡ − 2 000 
= −400 × 0,95௡ × 0,95 + 400 × 0,95௡ × 1 
= 400 × 0,95௡(−0,95 + 1) 
= 400 × 0,95௡ × 0,05 
= 400 × 0,05 × 0,95௡  
= 20 × 0,95௡ 
On a donc : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ା૚ − ࢔࢛ = ૛૙× ૙,ૢ૞࢔. 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 20 > 0 et 0,95௡ > 0 donc 20 × 0,95௡ > 0 
On en déduit que : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ ⩾ 0 donc la suite (࢔࢛) est croissante. 
On en déduit que le nombre d’habitants va toujours aller en augmentant, 
donc qu’il ne va jamais décroitre. 
 

5. Démontrer que le nombre d’habitants ne dépassera jamais ૛ ૙૙૙.    
Soit ݊ ∈ ℕ. 
On a : ݑ௡ − 2 000 = −400 × 0,95௡ + 2 000 − 2 000 = −400 × 0,95௡  
Or : −400 < 0 et 0,95௡  donc : −400 × 0,95௡ < 0 autrement dit :  
௡ݑ − 2 000 < 0, ou encore : ݑ௡ < 2 000. 
Le nombre d’habitants ne dépassera donc jamais ૛ ૙૙૙. 
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Défi Suites 13   
Soit (ݑ௡) la suite définie par son premier terme ݑ଴ = 1 et  pour  
tout entier naturel ݊ : 

௡ାଵݑ =
4 + ௡ݑ
5− ௡ݑ

 
 

1. Calculer ݑଵ et ݑଶ, en déduire la nature de la suite (ݑ௡). 
2. Pour tout ݊ ∈ ℕ on pose :  

௡ݒ =
1

2 − ௡ݑ
 

a.  Calculer ݒ଴, ݒଵ et ݒଶ, émettre une conjecture sur la nature  
  de la suite (ݒ௡). 
b.  Démontrer cette conjecture. 
c.  Exprimer ݒ௡ en fonction de ݊.  
 

3. Déduire de 2.c. que pour tout entier naturel ݊, on a : 

௡ݑ =
2݊ + 3
݊ + 3

 
 

4. Démontrer que la suite (ݑ௡) est strictement croissante. 

5. Démontrer que, pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ < 2. 

6. À l’aide d’un programme Python , déterminer le plus petit  
entier naturel ݊଴ tel que : ݑ௡బ ⩾ 1, 99.  
 

Corrigé 

଴ݑ = 1 et  ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ =
4 + ௡ݑ
5 − ௡ݑ

 

1. Calculer ࢛૚ et ࢛૛. 

ଵݑ =
4 + 0ݑ

5 − 0ݑ
=

4 + 1
5 − 1

=
૞
૝

 

ଶݑ =
4 + 5

4

5 − 5
4

=

21
4

15
4

=
21
4

×
4

15
=

3 × 7 × 4
4 × 5 × 3

=
ૠ
૞

 

La suite (ݑ௡) est-elle arithmétique, géométrique, ni l’un ni l’autre ?  
On a d’une part : 

ଵݑ − ଴ݑ =
5
4
− 1 =

5
4
−

4
4

=
૚
૝

 

ଶݑ − ଵݑ =
7
5
−

5
4

=
28
20

−
25
20

=
૜
૞

 

On constate que ݑଵ − ଴ݑ ≠ ଶݑ −  .n’est pas arithmétique (࢔࢛) ଵ doncݑ
 

D’autre part, on a : 

ଵݑ
଴ݑ

=
5
4
1

=
5
4

 

ଶݑ
ଵݑ

=
7
5
5
4

=
7
5

×
4
5

=
7 × 4
5 × 5

=
28
25

 

On constate que : 
௨భ
௨బ

 ≠ 
௨మ
௨భ

 donc (࢔࢛) n’est pas géométrique. 
 

2. Pour tout ࢔ ∈ ℕ on pose :  

࢔࢜ =
૚

૛ − ࢔࢛
 

a.  Calculer ࢜૙, ࢜૚ et ࢜૛, émettre une conjecture sur la nature de la  
  suite (࢔࢜) puis démontrer cette conjecture. 

଴ݒ =
1

2 − ଴ݑ
=

1
2 − 1

=
1
1

= ૚ 

ଵݒ =
1

2 − ଵݑ
=

1

2 − 5
4

=
1

8
4 −

5
4

=
1
3
4

=
૝
૜

 

ଶݒ =
1

2 − ଶݑ
=

1

2 − 7
5

=
1

10
5 − 7

5
=

1
3
5

=
૞
૜

 

  Vérification 
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  On a : 

ଵݒ − ଴ݒ =
4
3
− 1 =

4
3
−

3
3

=
1
3

 

ଶݒ − ଵݒ =
5
3
−

4
3

=
1
3

 

  On peut émettre la conjecture « (࢔࢜) est arithmétique de raison  
૚
૜

  »   

b.  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ − ௡ݒ =
1

2 − ௡ାଵݑ
−

1
2− ௡ݑ

=
1

2− 4 + ݊ݑ
5 − ݊ݑ

−
1

2 − ௡ݑ
 

=
1

2(5− (௡ݑ
5− ௡ݑ

− 4 + ௡ݑ
5− ௡ݑ

−
1

2− ௡ݑ
=

1
10− ௡ݑ2 − (4 + (௡ݑ

5− ௡ݑ

−
1

2− ௡ݑ
 

=
1

6− ௡ݑ3
5− ௡ݑ

−
1

2− ௡ݑ
=

5− ௡ݑ
3(2 − (௡ݑ −

1
2 − ௡ݑ

 

=
5− ௡ݑ

3(2− (௡ݑ
−

3 × 1
3(2 − (௡ݑ

=
5 − ௡ݑ − 3
3(2− (௡ݑ

 

=
2− ௡ݑ

3(2− (௡ݑ
=

1 × (2 − (௡ݑ
3 × (2 − (௡ݑ

=
1
3

 

  ∀݊ ∈ ℕ, ݒ௡ାଵ − ௡ݒ = 
ଵ
ଷ

  et  
ଵ
ଷ

 est une constante donc : 

  la suite (࢔࢜) est arithmétique de raison  
૚
૜

 . 
  

c.  Exprimer ࢔࢜ en fonction de ࢔.  

  Soit ݊ ∈ ℕ, on : ݒ௡ = ଴ݒ + ݊ × ଴ݒ or ,(ݏݎݑ݋ܿ)  ݎ = 1 et ݎ = ଵ
ଷ
 , donc :  

௡ݒ = 1 +
1
3
݊ 

  Conclusion : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢜ =
૜ + ࢔
૜

 
 

3. Exprimer ࢔࢛ en fonction de ࢔.      
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ݒ =
1

2− ௡ݑ
 

1
௡ݒ

= 2−  ௡ݑ

௡ݑ = 2−
1
௡ݒ

 

௡ݑ = 2−
3

3 + ݊
 

௡ݑ =
2(3 + ݊)

3 + ݊
−

3
3 + ݊

 

௡ݑ =
6 + 2݊ − 3

3 + ݊
 

௡ݑ =
2݊ + 3
݊ + 3

 

Conclusion : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢛ =
૛࢔+ ૜
࢔ + ૜

 
 

4. Démontrer que la suite (࢔࢛) est strictement croissante. 
première méthode : utilisation du sens de variation d’une fonction 
Soit ݂ définie sur [0; +∞[ par :  

(ݔ)݂ =
ݔ2 + 3
ݔ + 3

 
 

Rappel ∶ ቀ
ݑ
ݒ
ቁ
ᇱ

=
ݒᇱݑ − ݑᇱݒ

ଶݒ
 

݂ᇱ(ݔ) =
ݔ)2 + 3) − ݔ2)1 + 3)

ݔ) + 3)ଶ  

݂ᇱ(ݔ) =
ݔ2 + 6− ݔ2 − 3

ݔ) + 3)²
 

݂ᇱ(ݔ) =
3

ݔ) + 3)²
 

Un carré est toujours positif ou nul donc le signe de ݂′(ݔ) est celui de son 
numérateur : 3, on en déduit que : ∀ݔ ∈ [0; +∞[,݂ᇱ(ݔ) > 0 donc ݂ est 
strictement croissante sur [0; +∞[. 
Soit ݊ ∈ ℕ. 
݊ et ݊ + 1 appartiennent à [0; +∞[, or ݂  est strictement croissante sur cet 
intervalle  donc elle conserve strictement le sens de la relation d’ordre sur cet 
intervalle : on a ݊ < ݊ + 1 donc ݂(݊) < ݂(݊ + 1).  
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Or, ݂(݊) = ௡ݑ  et ݂(݊ + 1) = ௡ݑ : ௡ାଵ doncݑ <  .௡ାଵݑ
 

Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ <  .est strictement croissante (௡ݑ) ௡ାଵ doncݑ
   

deuxième méthode : signe de ݑ௡ାଵ −  ௡ݑ
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ −  ௡ݑ

=
2(݊ + 1) + 3
݊ + 1 + 3

−
2݊ + 3
݊ + 3

 

=
2݊ + 5
݊ + 4

−
2݊ + 3
݊ + 3

 

=
(2݊ + 5)(݊ + 3)
(݊ + 4)(݊ + 3)

−
(2݊ + 3)(݊ + 4)
(݊ + 3)(݊ + 4)

 

=
2݊² + 6݊ + 5݊ + 15

(݊ + 3)(݊ + 4)
−

2݊² + 8݊ + 3݊ + 12
(݊ + 3)(݊ + 4)

 

=
2݊² + 11݊ + 15
(݊ + 3)(݊ + 4)

−
2݊² + 11݊ + 12
(݊ + 3)(݊ + 4)

 

=
2݊² + 11݊ + 15 − (2݊ଶ + 11݊ + 12)

(݊ + 3)(݊ + 4)
 

=
3

(݊ + 3)(݊ + 4)
 

Or, ݊ + 3 > 0, ݊ + 4 > 0, (݊ + 3)(݊ + 4) > 0, 3 > 0 donc : ଷ
(௡ାଷ)(௡ାସ)

 > 0 
 

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ > 0 donc (࢔࢛) est strictement croissante. 
 
 

5. Démontrer que, pour tout ࢔ ∈ ℕ, ࢔࢛ < ૛. 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ݑ − 2 =
2݊ + 3
݊ + 3

−
2(݊ + 3)
݊ + 3

=
2݊ + 3
݊ + 3

−
2݊ + 6
݊ + 3

=
2݊ + 3 − (2݊ + 6)

݊ + 3
 

=
2݊ + 3− 2݊ − 6

݊ + 3
=

−3
݊ + 3

 

݊ + 3 > 0 et −3 < 0 donc  
ିଷ
௡ାଷ

   < 0 

௡ݑ − 2 < 0 donc : ݑ௡ < 2. 
Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ < ૛. 
 

6. À l’aide d’un programme Python , déterminer le plus petit entier naturel 
૙࢔࢛ : ૙ tel que࢔ ⩾ ૚,ૢૢ . 

 
On obtient alors : n_0=297. 
 

Conclusion : ࢔૙ = ૛ૢૠ. 
 
Vérification 
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Défi Suites 14  
Soit (ݑ௡) la suite de premier terme ݑ଴ = 7 telle que pour tout entier  
naturel ݊ : ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + 4݊ + 5. 
 

1. Déterminer le sens de variation de la suite (ݑ௡). 
2. Calculer ݑଵ et ݑଶ. 
3. Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : ݒ௡ = ௡ݑ − 2݊². 

a.  Calculer ݒ଴, ݒଵ, ݒଶ. Émettre une conjecture sur la nature  
  de la suite (ݒ௡) puis démontrer cette conjecture.   
b.  Exprimer ݒ௡ en fonction de ݊. 
c.  Exprimer ݑ௡ en fonction de ݊. 

Corrigé 
଴ݑ = 7 et ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + 4݊ + 5 
Avec la calculatrice 

 
 
1. Sens de variation de la suite (࢔࢛) 

Soit ݊ ∈ ℕ. 
On a : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = ௡ݑ + 4݊ + 5− ௡ݑ = 4݊ + 5. 
Or, ݊ ∈ ℕ donc : 4݊ + 5 > 0 
Pour tout ݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ > 0 donc (࢔࢛) est strictement croissante. 
 

2. Calculer ࢛૚ et ࢛૛. 
ଵݑ = ଴ݑ + 4(0) + 5 = 7 + 5 = ૚૛ 
ଶݑ = ଵݑ + 4(1) + 5 = 12 + 4 + 5 = ૛૚ 
 
 

3. Pour tout ࢔ ∈ ℕ, on pose : ࢔࢜ = ࢔࢛ − ૛²࢔. 
a.  Calculer ࢜૙, ࢜૚, ࢜૛. 
଴ݒ   = ଴ݑ − 2(0)ଶ = 7− 0 = ૠ 
ଵݒ   = ଵݑ − 2(1)ଶ = 12− 2 = ૚૙ 
ଶݒ   = ଶݑ − 2(2)ଶ = 21 − 2 × 4 = 21 − 8 = ૚૜ 
  On a : ݒଵ − ଴ݒ = 10 − 7 = 3 et ݒଶ − ଵݒ = 13 − 10 = 3. 
  On émettre la conjecture : « (࢔࢜) est arithmétique de raison ૜ ». 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a :   
௡ାଵݒ   −  ௡ݒ
  = ௡ାଵݑ − 2(݊ + 1)ଶ − ௡ݑ) − 2݊ଶ) 
  = ௡ݑ + 4݊ + 5− 2(݊ଶ + 2݊ + 1) − ௡ݑ + 2݊² 
  = ௡ݑ + 4݊ + 5− 2݊ଶ − 4݊ − 2− ௡ݑ + 2݊² 
  = 3 
  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݒ௡ାଵ − ௡ݒ = 3 et 3 est une constante donc la suite 
 .est arithmétique de raison ૜ (࢔࢜)  
 

b.  Exprimer ࢔࢜ en fonction de ࢔. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : ݒ௡ = ଴ݒ + ଴ݒ or ,(ݏݎݑ݋ܿ) ݎ݊ = 7 et ݎ = 3  
  donc ݒ௡ = 7 + 3݊. 
  Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢜ = ૜࢔+ ૠ. 
 

c.  Exprimer ࢔࢛ en fonction de ࢔. 
  Soit ݊ ∈ ℕ. 
  On a : ݒ௡ = ௡ݑ − 2݊², or on a montré en b. que ݒ௡ = 3݊ + 7,  
  donc 3݊ + 7 = ௡ݑ − 2݊², autrement dit : 3݊ + 7 + 2݊² = ௡ݑ . 
  Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ = ૛࢔૛ + ૜࢔+ ૠ. 
 
  Vérification 
  Pour ݊ = 2, la formule précédente donne : 
ଶݑ   = 2(2)ଶ + 3(2) + 7 = 2 × 4 + 6 + 7 = 8 + 6 + 7 = 21   
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Défi Suites 15   
Démontrer que, pour tout ݊ ∈ ℕ, on a : 

෍ ݇ =
݊(݊+ 1)

2

݊

݇=0
 

autrement dit, que : 

0 + 1 +⋯+ ݊ =
݊(݊ + 1)

2
 

 
Corrigé 
Posons ܵ = 0 +⋯+ ݊ et pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ = ݊. 
On a donc : ܵ = ଴ݑ + ଵݑ + ⋯+ ௡ݑ . 
Démontrons que la suite (ݑ௡) est arithmétique. 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ − ௡ݑ = ݊ + 1 − ݊ = 1 
Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = 1 et 1 est une constante donc (ݑ௡) est 
arithmétique de raison 1. 
Donc, d’après le cours : 

଴ݑ +⋯+ ௡ݑ =
଴ݑ) + (௡ݑ × (݊ + 1)

2
 

Or, ݑ଴ = 0 et ݑ௡ = ݊ donc : 

଴ݑ + ⋯+ ௡ݑ =
(0 + ݊) × (݊ + 1)

2
=
݊(݊ + 1)

2
 

On a donc bien : 

෍ ݇ =
݊(݊+ 1)

2

݊

݇=0
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Défi Suites 16   
Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : 

ܵ௡ = ෍݇²
௡

௞ୀ଴

 

 

autrement dit : ܵ௡ = 0² + 1² + ⋯+ ݊². 
 

1. Calculer ଵܵ, ܵଶ et ܵଷ. 
 

2. Pour tout réel ݔ on pose ݂(ݔ) = ଷݔܽ + ଶݔܾ +   où ܽ, ܾ et ܿ sont trois ݔܿ
constantes pour lesquelles : ݂(1) = 1, ݂(2) = 5 et ݂(3) = 14. 

a.  Justifier que : 

൝
ܽ + ܾ + ܿ = 1

8ܽ + 4ܾ + 2ܿ = 5
27ܽ + 9ܾ + 3ܿ = 14

 

 

  Déterminer les valeurs de ܽ, ܾ et ܿ. 

b.  Écrire ݂(ݔ) sous la forme 
௚(௫)
଺

 où ݃(ݔ) est un produit de trois facteurs du  

   premier degré à préciser. 
 

3. On considère la suite (ݑ௡) telle que : 

∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ =
݊(݊ + 1)(2݊ + 1)

6
 

a.  Justifier que : ݑ଴ = ܵ଴. 
b.  Démontrer que : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + (݊ + 1)ଶ  

  et justifier que : ∀݊ ∈ ℕ, ܵ௡ାଵ = ܵ௡ + (݊ + 1)ଶ. 

Conclusion  
Les suites (ܵ௡) et (ݑ௡) ont leurs premiers termes respectifs égaux et  
elles obéissent à la même relation de récurrence donc elle sont  égales,  
par conséquent : 
 

∀݊ ∈ ℕ,෍݇ଶ
௡

௞ୀ଴

=
݊(݊ + 1)(2݊ + 1)

6
 

autrement dit : 

0ଶ +⋯+ ݊² =
݊(݊ + 1)(2݊ + 1)

6
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Corrigé 

∀݊ ∈ ℕ, ܵ௡ = 0² + 1² + ⋯+ ݊² = ෍݇²
௡

௞ୀ଴

 

 

1. Calculer ࡿ૙, ࡿ૚, ࡿ૛ et ࡿ૜. 
ܵ଴ = 0²  ଵܵ = 0² + 1² = 1 ²  ܵଶ = 0² + 1² + 2² = 5 
ܵଷ = 0² + 1² + 2² + 3² = 14  
 

࢞∀ .2 ∈ ℝ,(࢞)ࢌ = ૜࢞ࢇ + ૛࢞࢈ + (૚)ࢌ ,࢞ࢉ = ૚, ࢌ(૛) = ૞ et ࢌ(૜) = ૚૝ 

a.  Justifier que : 

൝
ࢇ + ࢈ + ࢉ = ૚

ૡࢇ+ ૝࢈ + ૛ࢉ = ૞
૛ૠࢇ+ ࢈ૢ + ૜ࢉ = ૚૝

 

 
ݔ∀   ∈ ℝ, ݂(ݔ) = ଷݔܽ + ଶݔܾ +  : donc ݔܿ
 

  • ݂(1) = ܽ(1)ଷ + ܾ(1)ଶ + ܿ(1) = ܽ + ܾ + ܿ 
  Or ݂(1) = 1 donc : ܽ + ܾ + ܿ = 1 (∗). 
 

  • ݂(2) = ܽ(2)ଷ + ܾ(2)ଶ + ܿ(2) = 8ܽ + 4ܾ + 2ܿ 
  Or ݂(2) = 5 donc : 8ܽ + 4ܾ + 2ܿ = 5 (∗∗). 
 

  • ݂(3) = ܽ(3)ଷ + ܾ(3)ଶ + ܿ(3) = 27ܽ + 9ܾ + 3ܿ 
  Or ݂(3) = 14 donc : 27ܽ + 9ܾ + 3ܿ = 14 (∗∗∗). 
 

  Il résulte de (∗), (∗∗) et (∗∗∗) que : 
 

൝
ܽ + ܾ + ܿ = 1

8ܽ + 4ܾ + 2ܿ = 5
27ܽ + 9ܾ + 3ܿ = 14

 

 

  Isolons ܿ dans la première ligne : ܿ = 1 − ܽ − ܾ puis remplaçons dans les  
  deux autres lignes du système : 

൜ 8ܽ + 4ܾ + 2(1 − ܽ − ܾ ) = 5
27ܽ + 9ܾ + 3(1 − ܽ − ܾ ) = 14 ⇔ ቄ 6ܽ + 2ܾ = 3

24ܽ + 6ܾ = 11 
 

  En multipliant par 4 la première ligne et par 3 la deuxième ligne, on  
  obtient : 

ቄ24ܽ + 8ܾ = 12
24ܽ + 6ܾ = 11 

 

  puis par soustraction : 2ܾ = 1 autrement dit : ܾ = 
ଵ
ଶ

 . 

  En remplaçant dans : 6ܽ + 2ܾ = 3, on obtient : 

6ܽ + 1 = 3 ⇔ 6ܽ = 2 ⇔ ܽ =
1
3

 

  Puis en remplaçant dans : ܿ = 1− ܽ − ܾ, on obtient : 

ܿ = 1 −
1
3
−

1
2

=
6
6
−

2
6
−

3
6

=
1
5

 

  Finalement : 

ܽ =
1
3

 , ܾ =
1
2

 et ܿ =
1
6

 

   Vérification 

   
 

b.  Écrire (࢞)ࢌ sous la forme 
(࢞)ࢍ
૟

 où (࢞)ࢍ est un produit de trois facteurs  

  du premier degré à préciser. 
  Soit ݔ ∈ ℝ, on a :  

(ݔ)݂ = ଷݔܽ + ²ݔܾ + ݔܿ =
1
3
ଷݔ +

1
2
²ݔ +

1
6
ݔ =

ଷݔ2

6
+

ଶݔ3

6
+
ݔ
6

 

=
ଷݔ2 + ²ݔ3 + ݔ

6
=
ଶݔ2)ݔ + ݔ3 + 1)

6
 

²ݔ2   + ݔ3 + 1 est de la forme ܽ²ݔ + ݔܾ + ܿ avec ܽ = 2, ܾ = 3 et ܿ = 1, 
  de discriminant Δ = ܾ² − 4ܽܿ = 3ଶ − 4(2)(1) = 9 − 8 = 1. 
 

  Δ > 0 donc 2²ݔ + ݔ3 + 1 admet deux racines réelles distinctes : 

ଵݔ =
−ܾ − √Δ

2ܽ
=
−3 −√1

2(2) =
−3− 1

4
=
−4
4

= −1 

ଶݔ =
−ܾ + √Δ

2ܽ
=
−3 + √1

2(2) =
−3 + 1

4
=
−2
4

= −
1
2
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  Donc, pour tout réel ݔ : 

²ݔ2 + ݔ3 + 1 = ݔ)2 + 1) ൬ݔ +
1
2
൰ 

  ou encore : 2²ݔ + ݔ3 + 1 = ݔ) + ݔ2)(1 + 1). 
 

  On a donc, pour tout réel ݔ : 

(࢞)ࢌ =
+࢞)࢞ ૚)(૛࢞+ ૚)

૟
 

 

3. Pour tout ࢔ ∈ ℕ, on pose : 

࢔࢛ =
+࢔)࢔ ૚)(૛࢔+ ૚)

૟
 

a.  Justifier que : ࢛૙ =    ૙ࡿ
 

଴ݑ        =
0(0 + 1)(2(0) + 1)

6
= 0  et  ܵ଴ = 0² = 0, donc : ࢛૙ =  .૙ࡿ

   

b.  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ାଵݑ −  ௡ݑ

=
(݊ + 1)((݊ + 1) + 1)(2(݊ + 1) + 1)

6
−
݊(݊ + 1)(2݊ + 1)

6
 

=
(݊ + 1)(݊ + 2)(2݊ + 3) − ݊(݊ + 1)(2݊ + 1)

6
 

=
(݊ + 1)[(݊ + 2)(2݊ + 3) − ݊(2݊ + 1)]

6
 

=
(݊ + 1)(2݊ଶ + 3݊ + 4݊ + 6− 2݊ଶ − ݊)

6
 

=
(݊ + 1)(6݊ + 6)

6
 

=
(݊ + 1) × 6(݊ + 1)

6
 

= (݊ + 1)² 
 

  On a donc bien : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + (݊ + 1)ଶ. 
 
  D’autre part : ܵ௡ାଵ = 0² + 1² +⋯ . +݊ଶ + (݊ + 1)². 
 

  Or, 0² + 1² +⋯+ ݊ଶ = ܵ௡  donc : ܵ௡ାଵ = ܵ௡ + (݊ + 1)². 
 

  On a donc bien : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔ࡿା૚ = ࢔ࡿ + ࢔) + ૚)². 

Défi Suites 17   
Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : 

ܵ௡ = ෍݇ଷ
௡

௞ୀ଴

= 0ଷ +⋯+ ݊ଷ 

 

1. Déterminer les valeurs de ܵଶ et ܵଷ puis comparer chacun de  
ces nombres avec la somme des entiers consécutifs de 0 à 2 
et la somme des entiers consécutifs de 0 à 3 respectivement. 
En déduire une conjecture sur la forme explicite de ܵ௡, ݊ ∈ ℕ. 
 

2. Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : 

௡ݑ =
݊²(݊ + 1)²

4
 

a.  Justifier que ݑ଴ = ܵ଴. 
b.  Démontrer que : ∀݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + (݊ + 1)ଷ. 
  et justifier que : ∀݊ ∈ ℕ, ܵ௡ାଵ = ܵ௡ + (݊ + 1)ଷ. 

Conclusion  
Les suites (ܵ௡) et (ݑ௡) ont leurs premiers termes respectifs  
égaux et elles obéissent à la même relation de récurrence  
donc elle sont égales, par conséquent :  
 

∀݊ ∈ ℕ,෍݇ଷ
௡

௞ୀ଴

=
݊ଶ(݊ + 1)ଶ

4
 

autrement dit : 

∀݊ ∈ ℕ, 0ଷ + ⋯+ ݊ଷ =
݊ଶ(݊ + 1)ଶ

4
 

Corrigé 

∀݊ ∈ ℕ, ܵ௡ = ෍݇ଷ
௡

௞ୀ଴

= 0ଷ + 1ଷ +⋯+ ݊ଷ 

 

1. Déterminer les valeurs de ࡿ૛ et ࡿ૜ puis comparer chacun  
de ces nombres avec la somme des entiers consécutifs de ૚ à ࢔. 
• ܵଶ = 0ଷ + 1ଷ + 2ଷ = 0 + 1 + 8 = 9 
Or, 0 + 1 + 2 = 3 et 3ଶ = 9 donc : ࡿ૛ = (૙+ ૚+ ૛)૛. 
• ܵଷ = 0ଷ + 1ଷ + 2ଷ + 3ଷ = 0 + 1 + 8 + 27 = 36 
Or, 0 + 1 + 2 + 3 = 6 et 6ଶ = 36, donc : ࡿ૜ = (૙+ ૚+ ૛+ ૜)૛. 
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En déduire une conjecture sur la forme explicite de ࢔ ,࢔ࡿ ∈ ℕ. 

Rappelons que, pour tout ݊ ∈ ℕ, 0 +⋯+ ݊ = ௡(௡ାଵ)
ଶ

 donc on peut 

conjecturer que, pour tout ݊ ∈ ℕ : 

ܵ௡ = ൬
݊(݊ + 1)

2
൰
ଶ

 

autrement dit que, pour tout ݊ ∈ ℕ : 

ܵ௡ =
݊²(݊ + 1)²

4
 (݁ݎݑݐ݆ܿ݁݊݋ܿ)  

2. Pour tout ࢔ ∈ ℕ, on pose : 

࢔࢛ =
+࢔)²࢔ ૚)²

૝
 

a.  Justifier que ࢛૙ =  .૙ࡿ
   On a d’une part : ݑ଴ = 0 et d’autre part ܵ଴ = 0ଷ = 0 donc ࢛૙ =  .૙ࡿ
 

b.  Démontrer que, pour tout ࢔ ∈ ℕ, on a : ࢔࢛ା૚ = ࢔࢛ + ࢔) + ૚)૜. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ −  ௡ݑ

=
(݊ + 1)²(݊ + 2)²

4
−
݊²(݊ + 1)²

4
 

=
(݊ + 1)ଶ(݊ + 2)ଶ − ݊ଶ(݊ + 1)ଶ

4
 

=
(݊ + 1)ଶ[(݊ + 2)ଶ − ݊ଶ]

4
 

=
(݊ + 1)ଶ(݊ଶ + 4݊ + 4 − ݊ଶ)

4
 

=
(݊ + 1)²4(݊ + 1)

4
 

=
4 × (݊ + 1)ଷ

4
 

= (݊ + 1)ଷ 
  On  a : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ = (݊ + 1)ଷ autrement dit : ݑ௡ାଵ = ௡ݑ + (݊ + 1)ଷ. 
 

  Justifier que : ࢔ࡿା૚ = ࢔ࡿ + ࢔) + ૚)૜. 
  ܵ௡ାଵ = 0ଷ +⋯+ ݊ଷ + (݊ + 1)ଷ 
  Or, 0ଷ + ⋯+ ݊ଷ = ܵ௡  donc : ܵ௡ାଵ = ܵ௡ + (݊ + 1)ଷ. 

 

Défi Suites 18 Deux suites imbriquées  
On considère les suites (ܽ௡) et (ܾ௡) définies par leurs premiers termes  
respectifs ܽ଴ = 1, ܾ଴ = 3 et pour tout entier naturel ݊ : 
 

ܽ௡ାଵ = 2ܽ௡ + ܾ௡  et  ܾ௡ାଵ = ܽ௡ + 2ܾ௡ 
 

1. Pour tout entier naturel ݊ on pose : ܿ௡ = ܾ௡ − ܽ௡. 
a.  Démontrer que, pour tout entier naturel ݊, on a  : ܿ௡ାଵ = ܿ௡. 
b.  En déduire que, pour tout entier naturel ݊, on a  : ܾ௡ = ܽ௡ + 2. 

2. Justifier que pour tout entier naturel ݊, on a  :  ܽ௡ାଵ = 3ܽ௡ + 2. 
3. Pour tout entier naturel ݊ on pose : ݑ௡ = ܽ௡ + 1. 

a.  Calculer ݑ଴. 
b.  Montrer que (ݑ௡) est géométrique et préciser sa raison. 
c.  Exprimer ݑ௡ en fonction de ݊, en déduire ܽ௡ en fonction de ݊. 

4. Exprimer ܾ௡ en fonction de ݊. 
5. Démontrer que, pour tout ݊ ∈ ℕ∗, le nombre entier ܽ௡ + ܾ௡ est un multiple 

de 12. 

Corrigé 
૙ࢇ = ૚, ࢈૙ = ૜, ∀࢔ ∈ ℕ, ࢔ࢇା૚ = ૛࢔ࢇ + ା૚࢔࢈  et  ࢔࢈ = ࢔ࢇ + ૛࢔࢈ 
 

࢔∀ .1 ∈ ℕ, ࢔ࢉ = ࢔࢈ −  ࢔ࢇ
a.  Démontrer que : ∀࢔ ∈ ℕ, ା૚࢔ࢉ =  ࢔ࢉ
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

ܿ௡ାଵ = ܾ௡ାଵ − ܽ௡ାଵ = ܽ௡ + 2ܾ௡ − (2ܽ௡ + ܾ௡) 
= ܽ௡ + 2ܾ௡ − 2ܽ௡ − ܾ௡ = −ܽ௡ + ܾ௡ = ܾ௡ − ܽ௡ = ܿ௡ 
 

  On a donc bien : ∀࢔ ∈ ℕ, ࢔ࢉା૚ =  .࢔ࢉ
   

b.  En déduire que : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢈ = ࢔ࢇ + ૛. 
  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ܿ௡ାଵ = ܿ௡ donc (ܿ௡) est une suite constante, 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : ܿ௡ = ܿ଴, or ܿ଴ = ܾ଴ − ܽ଴ = 3 − 1 = 2, donc ܿ௡ = 2,  
  or ܿ௡ = ܾ௡ − ܽ௡, donc : ܾ௡ − ܽ௡ = 2, autrement dit : ܾ௡ = ܽ௡ + 2. 
  On a bien : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢈ = ࢔ࢇ + ૛. 
 

2. Justifier que pour tout entier naturel ࢔ࢇ  : ࢔ା૚ = ૜࢔ࢇ + ૛. 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a :  
ܽ௡ାଵ = 2ܽ௡ + ܾ௡, or : ܾ௡ = ܽ௡ + 2 donc : ܽ௡ାଵ = 2ܽ௡ + ܽ௡ + 2 



utilisation commerciale strictement interdite – copie partielle autorisée avec indication obligatoire de la source : « mathsenclair.com – Thiaude P. » 
 

autrement dit : ܽ௡ାଵ = 3ܽ௡ + 2.  
On a donc bien : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔ࢇା૚ = ૜࢔ࢇ + ૛. 
 

࢔∀ .3 ∈ ℕ,࢔࢛ = ࢔ࢇ + ૚ 
a.  Calculer ࢛૙. 
଴ݑ   = ܽ଴ + 1 = 1 + 1 = 2. 
૙࢛   = ૛ 
 

b.  Montrer que (࢔࢛) est géométrique et préciser sa raison. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ାଵݑ        = ܽ௡ାଵ + 1 = 3ܽ௡ + 2 + 1 = 3ܽ௡ + 3 = 3(ܽ௡ + 1) =  ௡ݑ3
  On a donc : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ = 3 ×  ௡ et 3 est une contanteݑ
  donc (࢔࢛) est géométrique de raison ૜.  
 

c.  Exprimer ࢔࢛ en fonction de ࢔, en déduire ࢔ࢇ en fonction de ࢔. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 
௡ݑ   = ଴ݑ × ଴ݑ or ,(ݏݎݑ݋ܿ) ௡ݍ = 2 et ݍ = 3 donc ݑ௡ = 2 × 3௡ . 
  ∀݊ ∈ ℕ, ݑ௡ = 2 × 3௡.  
  Or, ݑ௡ = ܽ௡ + 1, donc : 2 × 3௡ = ܽ௡ + 1, autrement dit : 

ܽ௡ = 2 × 3௡ − 1 
  Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔ࢇ = ૛ × ૜࢔ − ૚. 
 

4. Exprimer ࢔࢈ en fonction de ࢔. 
Soit ݊ ∈ ℕ. 
On a : ܾ௡ = ܽ௡ + 2 et ܽ௡ = 2 × 3௡ − 1 donc  ܾ௡ = 2 × 3௡ − 1 + 2. 
Conclusion : ∀࢔ ∈ ℕ, ࢔࢈ = ૛ × ૜࢔ + ૚. 
 

5. Démontrer que pour tout ࢔ ∈ ℕ∗, l’entier ࢔ࢇ +  .est un multiple de ૚૛ ࢔࢈
Soit ݊ ∈ ℕ∗, on a : 

ܽ௡ + ܾ௡ = 2 × 3௡ − 1 + 2 × 3௡ + 1 = 2 × 3௡ + 2 × 3௡ = 4 × 3௡  
= 4 × 3 × 3௡ିଵ = 12 × 3௡ିଵ 

Or ݊ ∈ ℕ∗ donc ݊ ⩾ 1, par conséquent 3௡ିଵ ∈ ℕ. 
Il existe ݍ ∈ ℕ tel que ܽ௡ + ܾ௡ = 12 × ݍ à savoir ,ݍ = 3௡ିଵ, donc le nombre 
entier ࢔ࢇ +    .est un multiple de ૚૛ ࢔࢈
 

Vérification 
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Défi Suites 19 Deux suites imbriquées 
On considère les suites (ݑ௡) et (ݒ௡) définies par leurs premiers  
termes respectifs ݑ଴ = ଴ݒ ,10 = 0 et pour tout entier naturel ݊ : 
 

௡ାଵݑ                    =
4
5
௡ݑ +

1
5
௡ݒ    et  ݒ௡ାଵ =

1
5
௡ݑ +

4
5
௡ݒ  

 

1. Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : ݏ௡ = ௡ݑ +  .௡ݒ
À l’aide de la calculatrice, visualiser les cinq premiers termes  
de (ݑ௡), (ݒ௡) et (ݏ௡). 
En déduire une conjecture sur la nature de (ݏ௡) puis démontrer  
cette conjecture.  
    

2. a. Justifier que, pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ = 
ଷ
ହ

௡ݑ  + 2.  

b.  Résoudre dans ℝ l’équation ݔ = 
ଷ
ହ

ݔ  + 2. 

  Donner sa solution ܿ sous forme de fraction irréductible.    
 

3. Pour tout entier naturel ݊ on pose : ݓ௡ = ௡ݑ − ܿ. 
a.  Calculer ݓ଴. 
b.  Montrer que (ݓ௡) est géométrique et préciser sa raison. 
c.  Exprimer ݓ௡ en fonction de ݊, en déduire ݑ௡ en fonction de ݊. 
 

4. Exprimer ݒ௡ en fonction de ݊. 
 

5. Étude plus précise de (ݑ௡) 
a.  Démontrer que (ݑ௡) est strictement décroissante. 
b.  Démontrer que : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ > 5. 
c. À l’aide d’un programme Python déterminer le plus petit entier 
  naturel ݊଴ tel que : ݑ௡బ − 5 < 0,000 001. 

 
 
 
 
 
 
 

Corrigé : 
 

૙࢛ = ૚૙,࢜૙ = ૙  et  ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ା૚ =
૝
૞
࢔࢛ +

૚
૞
ା૚࢔࢜  et  ࢔࢜ =

૚
૞
࢔࢛ +

૝
૞
 ࢔࢜

 

1. Pour tout ࢔ ∈ ℕ, on pose : ࢔࢙ = ࢔࢛ +   ,À l’aide de la calculatrice .࢔࢜
visualiser les dix premiers termes des suites (࢔࢛) et (࢔࢜). 
 

          
 

En déduire une conjecture sur la suite (࢔࢙) puis la démontrer.  
On constate que :  
଴ݑ + ଴ݒ = 10, donc : ݏ଴ = 10   
ଵݑ + ଵݒ = 8 + 2 = 10, donc : ݏଵ = 10 
ଶݑ + ଶݒ = 6,8 + 3,2 = 10, donc : ݏଶ = 10 
et ainsi de suite. 
On peut donc conjecturer que : « pour tout ࢔ ∈ ℕ, ࢔࢙ = ૚૙ ». 
Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݏ = ௡ାଵݑ + ௡ାଵݒ =
4
5
௡ݑ +

1
5
௡ݒ +

1
5
௡ݑ +

4
5
௡ݒ = ௡ݑ + ௡ݒ =  ௡ݏ

 

∀݊ ∈ ℕ, ݏ௡ାଵ − ௡ݏ = 0 et 0 est une constante donc la suite (ݏ௡) est 
arithmétique de raison 0, donc c’est une suite constante. 
On en déduit que : ∀݊ ∈ ℕ, ௡ݏ =  .଴ݏ
Or, ݏ଴ = ଴ݑ + ଴ݒ = 10 + 0 = 10, donc on a bien : ∀࢔ ∈ ℕ, ࢔࢙ = ૚૙. 
    

2. a. Justifier que, pour tout ࢔ ∈ ℕ, ࢔࢛ା૚ = 
૜
૞

࢔࢛  + ૛. 

  Soit ݊ ∈ ℕ, on a d’après la question précédente : ݑ௡ + ௡ݒ = 10,  
  autrement dit : ݒ௡ = 10 − ௡ݑ . 
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  Or,  

௡ାଵݑ =
4
5
௡ݑ +

1
5
 ௡ݒ

  donc : 

௡ାଵݑ =
4
5
௡ݑ +

1
5

(10 − (௡ݑ =
4
5
௡ݑ +

1
5

× 10 −
1
5
௡ݑ =

3
5
௡ݑ + 2 

 

   On a donc bien : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢛ା૚ =
૜
૞
࢔࢛ + ૛ 

  

b.  Résoudre dans ℝ l’équation ࢞ = 
૜
૞

࢞  + ૛. 

  Donner sa solution ࢉ sous forme de fraction irréductible.    
  On a les équivalences : 

ݔ =
3
5
ݔ + 2 ⇔

5
5
ݔ −

3
5
ݔ = 2 ⇔

2
5
ݔ = 2 ⇔ ݔ =

2
2
5
⇔ ݔ = 2 ×

5
2

 

⇔ ݔ = 5 
 

  L’équation de départ admet pour unique solution : 5, donc : ࢉ = ૞. 
 

3. Pour tout entier naturel ࢔ on pose : ࢔࢝ = ࢔࢛ − ࢉ = ࢔࢛ − ૞. 
a.  Calculer ࢝૙. 
଴ݓ   = ଴ݑ − 5 = 10 − 5 = ૞ 
 

b.  Montrer que (࢔࢝) est géométrique et préciser sa raison. 
  Pour tout ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݓ = ௡ାଵݑ − 5 =
3
5
௡ݑ + 2− 5 =

3
5
௡ݑ − 3 =

3
5
ቌݑ௡ −

3
3
5
ቍ 

=
3
5
൬ݑ௡ − 3 ×

5
3
൰ =

3
5

௡ݑ) − 5) =
3
5
 ௡ݓ

 

  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݓ௡ାଵ = 
ଷ
ହ

 ௡ etݓ 
ଷ
ହ

 est une constante donc (ݓ௡) est  

  géométrique de raison 
ଷ
ହ

 . 

 
 

c.  Exprimer ࢔࢝ en fonction de ࢔, en déduire ࢔࢛ en fonction de ࢔. 

  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : ݓ௡ = ଴ݓ × ଴ݓ : or ,(ݏݎݑ݋ܿ)  ௡ݍ = 5 et ݍ = 
ଷ
ହ

  

  donc : ݓ௡ = 5 × ቀଷ
ହ
ቁ
௡

. 

       ∀݊ ∈ ℕ,ݓ௡ = 5 × ൬
3
5
൰
௡

 

  On a : ݓ௡ = ௡ݑ − 5, donc : ݑ௡ = ௡ݓ + 5, or  ݓ௡ = 5 × ቀଷ
ହ
ቁ
௡

, donc :  

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢛ = ૞× ൬
૜
૞
൰
࢔

+ ૞ 
 

4. Exprimer ࢔࢜ en fonction de ࢔. 

Soit ݊ ∈ ℕ, on a : ݑ௡ + ௡ݒ = 10, donc : ݒ௡ = 10 − ௡ݑ ௡, orݑ = 5 × ቀଷ
ହ
ቁ
௡

+ 5, 

donc : 

௡ݒ  = 10 − ቆ5 × ൬
3
5
൰
௡

+ 5ቇ = 10 − 5 × ൬
3
5
൰
௡

− 5 = 5− 5 × ൬
3
5
൰
௡

 

On a donc : 

࢔∀ ∈ ℕ,࢔࢜ = ૞ − ૞× ൬
૜
૞
൰
࢔

 
 

5. Étude plus précise de la suite (࢔࢛) 
a.  Démontrer que la suite (࢔࢛) est strictement décroissante. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݑ − ௡ݑ = 5 × ൬
3
5
൰
௡ାଵ

+ 5 − ቆ5 × ൬
3
5
൰
௡

+ 5ቇ 

= 5 × ൬
3
5
൰
௡ାଵ

+ 5 − 5 × ൬
3
5
൰
௡

− 5 = 5 ×
3
5

× ൬
3
5
൰
௡

− 5 × ൬
3
5
൰
௡

× 1 

= 5 × ൬
3
5
൰
௡
൤
3
5
− 1൨ = 5 × ൬

3
5
൰
௡

× ൬−
2
5
൰ = −2 × ൬

3
5
൰
௡

 

௡ାଵݑ ௡ݑ−− = −2 × ൬
3
5
൰
ହ

 

  Or, ቀଷ
ହ
ቁ
௡

> 0 et −2 < 0, donc : ݑ௡ାଵ − ௡ݑ < 0. 

  ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ାଵ − ௡ݑ < 0 donc (ݑ௡) est strictement décroissante. 
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b.  Démontrer que : ∀࢔ ∈ ℕ,࢔࢛ > ૞. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ݑ − 5 = 5 × ൬
3
5
൰
௡

+ 5 − 5 = 5 × ൬
3
5
൰
௡

 

  0r, ቀଷ
ହ
ቁ
௡

 > 0 et 5 > 0 donc : 5 × ቀଷ
ହ
ቁ
௡

 > 0 

  On a donc : ݑ௡ − 5 > 0, autrement dit : ݑ௡ > 5. 
  Conclusion : ∀݊ ∈ ℕ,ݑ௡ > 5. 

c. À l’aide d’un programme Python déterminer le plus petit entier 
  naturel ࢔૙ tel que : ࢔࢛૙ − ૞ < ૙,૙૙૙ ૙૙૚. 

   
  On a donc : ݊଴ = 31. 
 

  vérification :   
௡బݑ   − 5 < 0,000 001 ⇔ ௡బݑ < 5,000 001 

 

   

Défi Suites 20 Python : utilisation d’une liste    
On pose ݑ଴ = 3 et pour tout ݊ ∈ ℕ, ݑ௡ାଵ = ௡ݑ2 − 1. 
 

1. Calculer  ݑଵ, ݑଶ et ݑଷ. 
2. Le programme Python ci-dessous demande à l’utilisateur d’entrer un entier 

naturel puis construit la liste L dont les éléments sont ݑ଴, ݑଵ, …, ݑ௡ et affiche 
cette liste :  

01 

 

02 
03 
04 
05 
06 
07 

 

Compléter la ligne 06.     
 

3. Ajouter une ligne de code à ce programme pour qu’il affiche aussi la somme 
des termes de ݑ଴ à  ݑ௡. 
Rappel Python   La somme des terme d’une liste L est donnée par : sum(L) 
 

Faire tourner ce programme pour ݊ = 10, en déduire la valeur de : 
଴ݑ + ଵݑ +⋯+ ଽݑ +  .ଵ଴ݑ
 

4. Pour tout ݊ ∈ ℕ, on pose : ݒ௡ = ௡ݑ − 1 et on pose : 

ܵ௡ = ෍ݑ௞ = ଴ݑ + ⋯+ ௡ݑ

௡

௞ୀ଴

 

a.  Calculer ݒ଴. 
b.  Démontrer que (ݒ௡) est géométrique et préciser sa raison. 
c.  Exprimer la somme des termes de ݒ଴ à ݒ௡ en fonction de ݊. 
d.  En déduire la formule explicite de ܵ௡.   
  Vérifier qu’elle est compatible avec la réponse donnée en 3. 
  
  

 

X 
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Corrigé 
૙࢛ = ૜ et ∀࢔ ∈ ℕ, ࢔࢛ା૚ = ૛࢔࢛ − ૚. 
 

  
 
 

1. Calcul de ࢛૚, ࢛૛ et ࢛૜ 
On a : ݑଵ = ଴ݑ2 − 1 = 2(3) − 1 = ૞ 
ଶݑ = ଵݑ2 − 1 = 2(5) − 1 = ૢ 
ଷݑ = ଶݑ2 − 1 = 2(9) − 1 = ૚ૠ 
 

2. Compléter la ligne 06 
La ligne 06 est :   « U=2*U-1 » 
 

Version complète du programme :  

01 

 

02 
03 
04 
05 
06 
07 

 
 

3. Affichage de la somme des termes de ࢛૙ à ࢛૚૙ 
Il suffit d’ajouter en ligne 08, par exemple  :  
    print("somme  = ",sum(L))    
 

On obtient pour ݑ଴ +⋯ .   .ଵ଴  le nombre : ૝ ૚૙૞ݑ+
 

4. Pour tout ݊ ∈ ℕ : 

௡ݒ = ௡ݑ − 1  et  ܵ௡ = ෍ݑ௞ = ଴ݑ +⋯+ ௡ݑ

௡

௞ୀ଴

 

a.  Calcul de ࢜૙ 
଴ݒ   = ଴ݑ − 1 = 3 − 1 = 2 
 

b.  Démontrer que (࢔࢜) est géométrique et préciser sa raison. 
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

௡ାଵݒ = ௡ାଵݑ − 1 = ௡ݑ2 − 1− 1 = ௡ݑ2 − 2 = ௡ݑ)2 − 1) = ௡ݒ2  
  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ݒ௡ାଵ = ௡ݒ2  et 2 est une constante donc la suite (ݒ௡) est  
  géométrique de raison 2. 
 

c.  Exprimer la somme des termes de ࢜૙ à ࢔࢜ en fonction de ࢔. 

  D’après la formule du cours :  ݒ଴ +⋯+ ௡ݒ = ଴ݒ × ଵି௤೙శభ

ଵି௤
 

  Or ݒ଴ = 2 et ݍ = 2 donc : 

଴ݒ +⋯+ ௡ݒ = 2 ×
1 − 2௡ାଵ

1 − 2
= 2 × (2௡ାଵ − 1) = 2௡ାଶ − 2 

  On a donc, pour tout ݊ ∈ ℕ, ݒ଴ +⋯+ ௡ݒ = 2௡ାଶ − 2. 
 

d.  En déduire la formule explicite de ࢔ࡿ.   
  Soit ݊ ∈ ℕ, on a : 

ܵ௡ 
= ଴ݑ + ଵݑ +⋯+ ௡ݑ  
= ଴ݒ + 1 + ଵݒ + 1 +⋯+ ௡ݒ + 1 
= ଴ݒ + ଵݒ +⋯+ ௡ݒ + 1 + 1 + ⋯+ 1 
= 2௡ାଶ + (݊ + 1) × 1 
= 2௡ାଶ − 2 + ݊ + 1 
= 2௡ାଶ + ݊ − 1 

  Pour tout ݊ ∈ ℕ, ܵ௡ = 2௡ାଶ + ݊ − 1. 
 

  Vérifier qu’elle est compatible avec la réponse donnée en 3. 
  D’après la formule précédente : 

ଵܵ଴ = 2ଵ଴ାଶ + 10 − 1 = 2ଵଶ + 9 = 4096 + 9 = ૝ ૚૙૞ 
 

  Ce résultat est bien accord avec celui de la question 3. 
 


